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de Grèce 


La contre-attaque américaine 
progresse dans le Luxembourg 


Au centre, les Allemands maintiennent leur pression 


DES CHIFFRES ÉLOQUENTS.. 


Qu'y a-t-il derrière 
l'offensive allemande? 


Une armée usée 
mais encore redoutable 


par Philippe BARRÈS 
x par Philippe Smm | 
UE représente lo contre-offensive allemande ? Quelles sont ses possi 
développement ? C'est ce que tout le monde se demonde, et il n'y o p 
Samar Clo menoa, pour nous, de la monœuvre ennemi 
qu'il fout, c'est la placer dons son codre, la situer dans l'ensemble des 


et, me peut faire aueune opération de grand style sur 
de ses obligations sur les outres théâtres, et aussi des 
jes en hommes et en matériel. 

'attoque à cette minute est une armée sur son 
technique, elle n'est plus ce qu'elle o été, ce 
mon 


pertes, effroyobles 
L'ormée alk 

Admirable encore 

était encore il y 


A la dote du 10 mai 1944, Hitler disposait de : 

315 divisions combottantes 

15 ou 20 divisions d'instruction, 
combattre ; 
Et plus de 40 divisions de sécurité ou 
inoptes ou combot, 


qui peuvent ou besoin| 


[Les effectifs | 


gorde du ter- 


vitoire à peu près complètement 
sions oliemandes, il fallait ajouter environ 90 divisions s 


À ces quelque 370 
lites fournies por : la (151, le Roumanie 120), la Bulgarie 124), lo Slov 
121, la Hongrie 125) Mussolini, oprès sa capitulation devont les Alliés, (3) 
11 vogissait donc d'une mone Mais cette force gigantesque | 
, les 315 as 


devait ètre dispersée sur divers fronts, 
<ombattantes étaient reporties comme suit 
186 en Russie, 6 en Laponie, 15 au Donemork et en Norvège, 53 en France 
, 23 en ltolie, 23 en Grèce et dons les Balkons. - 
dons le 
ruction ou de gord 


ich et en Polo- | 
du territoire, qui | 


M est évident que cette dispersion des forces réduisait | 
déjà en moi 1944 les possibilités d'action de l'Allemagne | 
sur chaque front. Depuis moi, l'ormée allemande a subi 
ee hoiii tan portes estrémmeent lourdes, dont | 


voici un opergu : 
, 1.150.000 hommes en France. 
À ces 2500.000 hommes ollemonds, équivalent de 5 classes de recrutement, il fout 
tections des satellites. Depuis le 10 moi dernier, les Alliés ont libéré 
i arrachées à l'esclovoge allemand, plusieurs sont 
portie de l'armée hongroise, 15 divisions finian- | 
s bulgares se sont ainsi tournées contre l'Alle: 


Les pertes 


300.000 hommes en Italie, 1.050.000 hommes en Russie, 


aines, 24 divisi 


doises, 20 


mo 
Sn peut done dir u totol Hitler o perdu plus de trois millions de combattants 


eu cours de l'été et du début de l'outomne de 1944 
Les pertes sont naturellement très lourdes aussi pormi les 
monde compte normalement 240.000 officiers, dont 1.200 généraux. 
nu début de 1944 otteignaient 108.000 officiers et 97 généraux. 
Tel est, dessiné à gronds traits, le tobleau d'usure de l'armée allemande 
tes et les défections ont ramené les 460 di 


officiers. 
Ses pi 


Les per- | 
livisions du mois de moi à l'équivalent de 290| 


‘t. 


mner sur ces chiffres, ou d'en tirer des 
mée allemande d'aujourd'hui, quelle que 
aux Alliés, sur quelque théâtre que 
l'armée de 460 divisions, n'a pas pu 
, et c'est 


la victoire que l'armée 
L'offensive actuelle est un 


Les S.S. de Rundstedt | CEUX QU E | 
| l'on ne reverra plus 


ont massacré 
23 pérsonnes à Stavelot| 
et 20 habitants 
d'un village voisin 


j 
AVEC LES FORCES AMERICAINES| 
EN BELGIQUE. 25 Déc. — Des S.S. fait 
prisonniers en Belgique le 18 décembre 
signé une déclaration faite à ia 
e de leur interrogatoire. indiquant 
ont fusillé 20 habitants du village 
S km. au sud de 


q 
de Parfondruy. à 
Stavelot 

Ces hommes font partie d'un groupe 
de 5 soldats montant une chenillette de 
reconnaissance. capturée par une unité | 
du génie américain. lls ent admis avoi 
participé au massacre et affirmé que} 
des membres du même corps avaient | 
massacré. le 19 décembre, 23 personnes. | 
dont des femmes et des enfants, à Sta- | 
Velot | 

Ces déclarations ont été confirmées | 
par un officier des S.S.; les prisonniers | 
Ent excipé des ordres donnés par leur | 
kommandant. relevé blessé sur le champ 
de bataille et mort le lendemain à l'hô- 
pital. Les ordres étaient formels 
* Tuer quiconque serait dans le che- 
min. » 

À Parfondruy. tous les habitants non | 
évacués ont donc été fusillés. A Sta-| 
velot. les 23 personnes massacrées| 
étaient réfugiés dans Le rez-de-chaus- | 
‘d'une maison prise par les S.S. au| 
moment de l'attaque. Les cris et les| 
pleurs de cinq enfants « ennuyaient » | 
fe commandant.. L'ordre était égale- 
ment d'assommer les victimes lorsqu'on 
avait le temps, « pour économiser Jes | 
munitions » 

Les parachutistes allemands _arrêtés| 
dans la région étaient porteurs de fia- 
cons de vitriol et avaient l'ordre de 
« tuer quiconque était dans le che- 
min >» 


Il y a un an... On peut voir réuni 


mais leur avance est freinée 


Intervention massive 
de l'aviation anglo-américaine 


En 24 heures. elle a effectué 5.500 sorties 
et détruit: 300 appareils, 2.000 transports 
motorisés, 600 wagons et 261 blindés. 


Budapest complètement encerclée | 


dernières nouvelles 
depuis une semaine 


d'après 
engag 


On peut, d'ores et déjà affirmer, 
parvenues, que la bataille des Ardenne: 
est un lourd échec pour les Allemand: 
Non seulement leur t bloquée vers 
contre-attaques alli les flancs s'org 


l'Ouest et le Nord, mais 
l'intervention 
des 


le l'aviation cause d'épouvantables ravag 
ve Se mis et depuis 48 heures, iis n'ont, pratiquement, fait au- 
cun progrès. 


nouveaux, est réduite au siionce.… 
Les Allemands se trouvent done 
dans la situation suivante i com- 


Dans le secteur nord, délimité par 
le triangle Saint- Vith-S M: 
médy, où les Allemands ont 
occuper Saint-Vith, $ 
médy et Montjoie sont toujour 
tement tenus, et les parachutistes 
lancés au nord-ouest de Stavelot 
dans la nuit du 22 au 23, ont été 
anéantis. 

Au centre, la pous 
maximum s'inscrit 
bramont- Marei 


plètement coupés de leurs arriè- 
s deux 


res, contre-attaqués sur 
flancs, avec, devant eux, 
ves fraiches qui n'ont pi 
gagées derrière la Meuse... 
parier encore d'une victoire, 
peut suivre avec 


on: 
tranquillité le dé- 
Veloppement futur des opérations. 


allemande 
ligne Li- 
que 


ur 
Saint-Hubert, 
n'ont pas pu dépas 


BUDAPEST 


Sur le front est, les troupes de 
Tolboukhine ont réussi à faire s 
ter le verrou de Szekesfehervar, 
bloquait la route entre le lac 
laton et Budapest. 


la 
été tournée pa 


nent toujours 
Bastogne qui a 


l'ennemi. Un ordre du jour du maréchal| 

SUCCES x" Staline annonce une avance de 40| 
AU LUXEMBOURG er RTS Penoaroiemont complet i 
Sac Manage A JG kilomètres le, capitalo Rongroise, 1 


au sud, sur la route 
nettoyée, et, sur un 
lomètres, une contri 
vergure est lancée sur le flanc gau- 
che alemand. Enfim dane la région 
de Diekirch-Echternach, l'ennemi 
n'a pu enregistrer aucun progrès en 
direction du Luxemboui 

Des résultats excelle: été, 
obtenus, d'une part par la mise en| 
place de réserves aux endroits | 
clefs du champ de bataille, et: 
d'autre part; par l'action ci | 
de l'aviation alliée qui depui |vers 
tour du beau temps, harasse l'en- | 
nemi. 


onyer-Wald, l'arrivée 

piaine de Bratislava par le sud. 

Aussi, les Alemands organisent- 
défensive du 


CRITICUS. 


Attaques allemandes 
Mersch et Eupen 


La B.B.C. annonce cet après-midi que 
Dans la journée du 24, plus de|ies Allemands ont lancé de violentes | 
2.000 forteresses volantes et chas-|attaques dirigées vers le nord-ouest, 
seurs, ainsi que plus de 1.000 bom- | dans la région d'Eupen et de Mersch. 
bardiers lourds ont réalisé l'enca-|Entre Mersch et Rochefort, les Alle- 
Dement stratégique du champ de|mands font quei progrès, 
Paille, attaquant les aérodromes, |” Au sud-ouest de Bastogne, ils main- 
les nœuds ferroviaires et les voies |tlennent leur pression. Leurs chars sont 
de ravitaillement. près de Rosières. Dans la même région, 
pendant ce temps, l'aviation tac-|les Alliés ont chassé les Allemands de 
tique réalisait plus de 1.500 sor-|Chaumont, mais on se bat toujours à 
ties la plupart de chasseurs bom-| proximité de la ville. 
bardiers. D'une manière géné: 
Depuis le début de otfensive allemande n 


la cont 
jait 


le, 


offensive al 


lemande, malgré le mauvais temps, | progrès inquiétants ni imj ts, 
cettesarmée aérienne a détruit, à| alliés ont à peu près stabilisé le front. 
Cile seule, 300 avions, près de 2.000 | Stavelot est toujours entre leurs mains. 
transports motorisés, 600 wagons,| D'après un t de guerre 


23 locomotives et 261 blindés 1 


La Luftwaffe, malgré ses avions cni v is sosis e es 


ux principales colonnes 
centre d'effectuer leur 
jonction et d'opérer sur un large front. 
Un profond saillant subsiste done dans 
les positions de l'ennemi. A l'intérieur 
de ce saillant et à l'ouest de Saint-Vith, | 
les troupes américaines ont combattu | 
avec acharnement et efficacité. 


Essen, Dusseldorf, Cologne! 
violemment attaqués | 


Le| 
an-| 


| LONDRES, 25 décembre. 
| ministère de l'Air britanniqu 
nonce que, au cours des opérations 
| qu'ils ont effectuées au-dessus de la 
Ruhr, les appareils de la R.A.F. ont 
| soumis à un bombardement massif 
les aérodromes d'Essen et de D: 


Des Lancaster ont attaqué des ob- 
sectifs ferroviaires à Cologne, l'aéro- | 
drome de Bonn et celui de Wahn. | 


[« Nos éléments de choc| 
ont dépassé l’Ourthe » 
dit le communiqué allemand 


Le communiqué allemand annonce :| 
Sür le front oécidental, nos éléments | 
|4e choc ont dépassé hier de beaucoup | 
(à rivière de lOurthe et se sont sé- 
parés après avoir été échelonnés en pro- 
fondeur. De nombreux gros 
|ces ennemies ont été encerciées dans la 
| région en arrière du front et leur anéan- 
| issement est en cours. 

Les contre-attaques américaines se 
{sont etfondrées entre Elsenborn et Sta- 
velot. 

Dans la partie centrale du Luxem- 
bourg. l'ennemi a déclenché hler del 
puissantes attaques venant du sud en 
Fue de dégager ses forces. Ces attaques | 
nt été de nouveau stoppées après, un | 
'aible gain de terrain. 


Manchester bombardée | 
par des engins 
à longue distance 


| zyars 


sur ce document le maréchal von 
ssassin d'Oradour, 


BERLIN, 25 décembre. — Le com- 


Au pied des sapins de neige 
qui évoquent la Nativité 


Frank Allen Jr., 
de l'état-major 
du général Ei-| 
senhower, a te- | 


nu à offrir des 


gâteaux aux| 


[entse à l'oc- 


casion d'un a: 
bre de 
Cercle 


Noël au 


| 
inter- | 


La La 


JE JE 


19 


Noël de guerre 
plein d'ombres vivantes 


Tous ceux qu'il attendait 
|ne sont pas encore revenus 


Noël 44... Paris silencieux et sombre, traversé d'ombres rapid 
sant furtives vers les messes de minuit ou les réunions de famille 

Noël de guerre plein d'ombres vivantes, cel ceux qu'il 
attendait pour cette nuit et qui ne sont pas encore revenus 
déportés, combattants pris dans la tourmente à nouveau déchainée, mais 
présents plus que jamais par la promesse de leur retour. 


Noël de minuit, inte: 
l'occupant, pouvait à nouveau être dite à minuit. 
Dons la chaire de Saint-Louis-des-Inv 


lides, abbé Rhodhai, oumoner général des| explosions de joie, près l'intermi 

isonnien portés, pouvait évoquer | frointe. Mois la lutte recomm 
jutte. recommencée fi 

foutes Jes rencontres de er” temp. doulou: | l'atlégreue dans les salles de plaisir. Soirée 

m 4 faii nuit de Bethléem : un petit| d'ailleurs assez vite close, cor les provisions 

réfugié venont ou monde dans une gronge| de champagne obligatoire, taient, cour 

as nnoitre bientôt lexil pour| “Les seules joies pures de cette fète fureni 

fuir Tet massacres de lo guere, déj, à cette | loas DNS de me 
féclare aux entants. Et le mes ux petits qui le meri 

us que jamais actuel de cette nois- | ceux des obientse © sé 


la paix sur la terre je "oux | 
en a Merry BROMBERGER. 


sonce 
hommes de bonne volonte 


Le général de Goulle devait assister offi 
ment à cette messe inscrite ou colen- | 


fuyont| | QUELQUE PART EN FRANCE 


toute rencontre ovec so popularité, le Gen ndi 


jeux ministres le repré- Un père Noël 
est vraiment 


ent Ba GP 
descendu du ciel 


Frenoy. | 
Sous la voûte, des drapeoux pris à l'en-| | 
nemi, drapeaux" fontèmes ramenes por lel | 
è la couleur d'ailes de chauves- | | 

si fragiles qu'un souffle les ferait| | 
| 


représentants des) 
et so 


Armées 
viétian 


assistaient à la cérémonie. 


jénieuses et 


en 


Nuit de guerre F 


Lo nuit 


ns Poris était vide, privée de 
it des permissionnaires atten- | 

allemonde les consignoit | | N: 
dons leurs cosernes, les appelait ou les rete- | 
nait au front. Seules girondoles, 
chenilles lumineuses des colonnes bhndées | | 
traversant la capitale pour monter en Bel 
arque. 

Pas un uniforme à la foire nocturne de| ento 
Montmartre ni dans les établissements de $ 
muit. Li étaient retenues | 
depuis 


la victoire justitiait des| a 


Londres annonce 
l'ouverture 
de négociations | 
pour la conclusion| 
d’un pacte 
franco-britannique 


LONDRES, 25 décembre. | 
correspondant diplomatique de | 
l'Agence Reuter à Paris rapporte 


ment les négociations 
renouvellement du traité d’: 
et d'aide mutuelle entre la France 
et la Grande-Bretagn 


Ceci est la suite logique du discours 
du général de Gaulle à l'Assemblée 
Consultative, au cours duquel il a 
claré que « la France ne peut con 
voir de sécurité après guerre sans l 
liance anglaise. 

M René Massigli, ambassadeur de 
France à Londres, est arrivé à Lon. 
dres avec le projet des propositions 
françaises, Toujours selon Reuter, la} 
France se montrerait favorable à un| 
accord suivant les grandes lignes du 
pacte franco-soviétique visant à Ari. 
ver à une compréhension complète sur 
nombre de problèmes européens 
mondiaux qui intéressent les deux pay 
La France aimerajt voir le traité fran. 
co-britannique refrendre le libellé d 
l'article 3 du pacte franco-soviétique | 
qui jaisse aux deux parties contractan.. 
fes ia possibilité d'agir en commun en 
vue de prévenir — et non attendre — | 
une agression allemande 

Cette clause a été incluse au traité 
sur la demande du gouvernement so- | 
viétique, convaincu que 
essaiera une troisième fois 
son hégémonie par la force, Le gou. | 
Yernemens ‘français partage cetie opi- | 
nion 


Un gouvernement national 
provisoire hongrois 
s'installe à Debrecen 


MOSCOU, 25 décembre. — Un gou- 
vernement national provisoire hongrois 
s'est installé à Debrecen, sous la pré- 
sidence du général Miklos. 

Il a publié une déclaration dans L 
quelle. après avoir appelé tous les Ma- 
la lutte contre l'Allemagne, il 
dit notamment : 


« Le gouvernement provisoire s'ap- 
puie sur des principes démocratiques 
et comprend des membres de tous les 
partis patriotiques. Il désire s'inspirer 
des directives données à notre peuple 
par Rakoczy et Kossuth et rompre dé- 
finitivement avec les oppresseurs al- 
iemands. 

« Fidèle au désir du peuple hongrois, 


muniqué officiel allemand annonce|je gouvernement provisoire va s'effor- 


les amères pensées de ceux | 
qui ne craignent pas la mort 


J'ai recueilli ==" 


e fois « croppé », le père Noë 
lot oux b 
e ta des histoires de N 


avec un tort accent américain 


aa 


MESSAGES DE NOËL 
PIE XII 


voir que nous sommes condamnés 
pas sentir assez la France derrière 


Cette phrase, faut- 


Mais si vous pouviez la comprendre. 
iis ne la diraient pas ! Alors, écoutez 


| ls débarquèrent un matin de juin 


ou un soir d'août et pour avoir le droit 
de vivre cette minute chargée des es- 
poirs de tant d'années d'exil. 
d'Angleterre ou évadés d'Espagne, iis 
avaient baroudé sous bien des latitudes 

Leur exemple ayant porté ses fruits. 
une armée était née, une armée d'Em- 
pire, cette armée d'Afrique qui, de Tu- 
nisie aux abords de Florence, avait fait 
claquer haut un drapeau qu'en France 
on n'osait plus montrer 

Ils étaient done parvenus, enfin, sur 
cette terre retrouvée de la Patrie dont 
ils avaient connu les malheurs et ils 
se battaient avec la foi ardente de leur 
cœur innombrable. 

Ah ! ce-ne fut pas 
lèrent de victoires en victoires jus- 
qu'aux marches vosgiennes. A bout de 
souffle. ils se comptérent pour refor- 
mer leurs rangs avant de s'élancer pour 
un dernier assaut dont l'Alsace captive 
ellait être l'enjeu. 

Is s'aperçurent alors que chaque 
ville. chaque hameau de la France dè- 
livrée étaient autant de cimetières qui 
marquaient les étapes de leur épopée. 

Iis avaient vu les populations déli- 
rantes les acclamer sur leur parcours 
glorieux et ils pensèrent que leurs 
morts n'étaient pas morts en vain. 

Cependant. les semaines passaient 
La pluie, le froid, Ja boue. la neige 
vinrent ajouter aux affres de la guerre 
le martyre quotidien des souffrances 
prosaiques et ils étaient toujours là. 
acharnés à se battre de champ en 
champ. de maison en maison. 
| Quelques-uns, volontaires de l'in- 
térieur, étaient venus les appuyer de 
leur enthousiasme, mais s'ils se compté- 
rent par milliers. ceux-ci ne pouvaient 


long 1 lis vo- 


[tenir à eux seuls la place béante des 


autres qui n'étaient plus. 
Une France lointaine 


C'est alors que les combattants de 
l'armée d'Afrique regardérent derrière 
eux. et c'est alors qu'ils découvrirent 
une France souvent lointaine, parfois 
indifférente. 

Bien sûr, cette France-là n'était pas 
toute la France, mais c'est à cette 
|France-là qu'ils ont deux mots à dire 


(De notre correspondant de guerre Charles FAVREL) | 
FRONT DE LA Ire ARMEE, décembre. — « Ce n'est rien de sa- 


Cette phrase de l'un d'eux lâchée, un matin de cafard, est au-| 
jourd'hui le slogan de milliers de soldats. 
1 vous l'expliquer, ou sentez-vous:tout de suite | Pape a prononce, à la radio, une al 
qu'elle est tristement, affreusement vraie ? ia 5 


venus | 


loue les régimes démocratiques 
préconise un système collectif 
de sécurité ménageant les droits 


à mort, ce qui est dur c'est de ne 
nous | > 


des 


| CITE DU VATICAN. 25 décembre. 
— A l'occasion de la fête de Noël, i 


vaincus des neutres 


et 


laquelle il a 


—— | que, des 
deux mots qu'ils veulent qu'on entende, | manité, 


deux mots qu'ils m'ont demandé de| vie nouvel longuement 

répéter pour eux étendu sur les problèm dé 
Leur général d'armée a voulu les| mocratie « qui peut seule 

devancer dans cette explication de|aux peuples ia liberté à laquelle ils 


[guerriers à Nation et il s'est exprime| aspirent » 
en termes pathétique « il est indi 
« — Vous les avez vus se battre. Sur| dans lorgan 
la ‘bréche depuis quatre mois. certains| un organisme 
depuis un an, d'autres depuis deux ou | suprême par le c 
cing années, ils sont fourbus et, ce-| et dont le devoi 
pendant, ils accomplissent des exploits | d'étouf 
surhumains Jamais vous ne célébrerez| d'agressi 
[assez leur magnifique allant 1 » tion : qi 
|" Out, bien sur i Mais ceux qui sont 
|en ligne n'ont pas pour s'exprimer les | s économique 
Phrases châtices des langages d'état-|tervenir militairement  donneraient 
major. Ils disent [sa force et sa stabilité, que cette gr 
— Vous respirez maintenant. C'est vo- | ganisation ne consacre jamal 


e droit, Nous ne sommes pas des pu-|Cune injustice, ne tolère aucur 
|ziiains. on comprend la vie. on ne de- | 10726 aux droits d'un pays, qui ap. 
mande pes la fermeture des boites dej Partiènne au groupe des vainqueu 


[nuit, parce qu'on sait que des milhers| 9u à Celui des vaincus ou aux neue 
|de gens en vi et parce qu'on serait | tre 


[heureux d'y une détente si on n FRS 
“ Accomplissons toute notre tâche 


et même d'i 


nous envoyai: e> permission. 
| « Mais on wit entre l'arrière et 
nous sentir un ien de compréhension. | 


d'affection, On voudrait que le verrede| dit le président Roosevelt 
pinard, le beefsteak et le paquet de per- | 
|lot ne soient pas réservés aux trafi- WASHINGTON, 25 décembre, — Le 


[quants du marché noir. On voudrait que | président Roosevelt a adressé au peuple 
ja guerre que nous poursuivons ne sois | américain, à l'occenon des fates da 
pas seujement notre guerre mais celle | Noci, un messo ~ 

de tout le monde. On voudrait vous voir | claré : RO RE 
travailler dans l'esprit de vaincre. On|", Nous ne pouvons fizer encore la 
voudrait, enfin, ne pas se faire insulter | date de notre victoire. L'ennemi se bat 
par Ceux qui osent écrire, comme l'a fait | fou jou 
[ün journal de Franche-Comté, qu'on|core de 
[n'a plus besoin de nous. qu'il est temps |: d'un puissant potentiel militaire. Maia 
de nous renvoyer en Afrique ! [nous pouvons hâter l'heure de sa défaite 

(Suite en page 2 n accomplissant toute notre tâche. » 


MEILLEURS TECHNICIENS 


les footballeurs français 
ont battu les Belges 


` au Pare des Princes 


de cette guerre” || Lt 


déclare GOEBBELS || à l'occasion d'une cérémonie qui se déroulait à Paris le jour de Noël 
sous le signe de la sinistre collaboration 
interprète de Hitier, le | | 


mm. Vision de l’arrière en Belgique 
où la 5" colonne opère parmi les réfugiés 


LONDRES, 25 décemb: 
dant de Reuler à 


uche et le général von Brodowsky, l’ nce | 
krs que la ville de Manchester a été|cer de conclure rapidement un armis- 


bombardée par des engins à tir loin-| tice avec l'U. R. S. S. et les pays dé- 
tain. mocratiques 

« L'intérêt de la nation exige, en ou. 
tre. que toutes nos forces armées se 
joignent à celles des pays démocrati- 
Ques pour jeter bas l'Allemagne hitlé- 
rienne, ce qui permettra quelque peu 
de nous racheter. » 

Le gouvernement provisoire a en- | 
suite décrété la mobilisation générale 
dans les territoires libérés par l'armée | 
rouge. 


Se taisant 
Dr Goebbels a dit, 


objet que son 
aussi bien au cours 


jours des 
Sommeil, iu sont 


rant les jours tragiques Voceupation 
veau à la hauteur de is tâche. 


Mme Roosevelt adopte 


nos ennemis qui s'efforcent de Fuyant leurs tés, laissés s la vague de Un appel Us de résistas éié lancé. 

nous le ter comme un ma- || l'offensive de tedt, des milliers de réfugiés demandant à chaque -t 2” ill z 

| pous le prénom ges mea- | | belges ont as souvenu repris la doute dans ma paya yide iet Amemands rend ies queries a unie fillette française 
` Iltés. Le Führer est en parfaite santé et sans abri, pour se rendre dans des contrées au delà n 


WASHINGTON. 25 décembre. 
Mme Roosevelt a adopté une fillette 
française victime de la guerre. appar- | 
tenant à une famille de six enfants 
dont la mère est malade et dont le 
père a été tué par une mine. C'est le 
troisième enfant adopté par la femme| 
du président. 


et comme toujours d'une puissance 


intellectuelle et morale exception- aueune répétition des 


TROP FORT FREY POUR BUYLE ! — L'ailier gauche belge Buyle o essayé de di 
cais Frey, mais le mouvement est manqué et Frey va  dégoger. À droite, Bigot, le 


ière droit frone 
joueur du match. 


de 7 millions 
ises 


offre à l’ Amérique 
le travail des usines 
de guerre françaises 


bai 
NEW-YORK, 25 décembre. — Le| donnée immédiatement. 


New-York Herald Tribune » ap- 


Hons de tonnes de marchandises pour 


ral Scobie pourraient 


travailleront, dans les usines de Fran-| occupé ja partie occidentale de l'Acro- 


ères premières permettrait ia 
Brication de dix tonnes de matériel 


ce que la fin de la 


l'ambassade 
bième concernant le transport de ces 
fournitures à l'industrie française est 


de navires marchands non affectés 
à des besoins militaires. 

M. Monnet se propose de deman- 
der, tout d'abord, du matériel pour 
reconstruire les ports français et pour 
restaurer les communications et les 
transports, ensuite des vivres, puis 

ériel de guerre et surtout du 
et du charbon. 


un très brillant 
Nous avons 


chez vos fournisseurs 
Viande de ia semaine 
du 25 au 31 décembre 
BOUCHERIE, — 160 gr. : N° 8 (90 
gr). BK (70 gr.) 
— BC, 90 gr: BA 
(prorogé). 90 gr. 
CHEVAL — BH (prorogé). 90 gr. 


FROMAGE GRAS. — % gr. FA|| Sois DISANT, 
(déc.). 
BEURRE. — GB (déc : 100 gr. | |cès 


pour les localités à suppléments 
nationaux GB ou GK (déc.) 50 gr 
pour les autres localités 

CONFISERIE. — E. J1 : 125 gr. ; J2: 
250 gr. 

VIN. — J3, A. T, C, et V : 1 itre. 

BANANES. — J1 : des ler, 2 et 9, 
8, 9. 11° arrond. contre DC (dé- 
cembre) 

VOLAILLE — DD. Consomma- 
teurs groupés : 250 gr. pour une 
ièce entière. Consommateurs 180. 
Tes: 200 mr. de marchandise pa- 
rée (plumes. pattes, boyaux éli- 
minés) 

CHOCOLAT AMERICAIN.— 112 gr. 
J1. J2, J3. contre DS (déc). V 


Se réhabilitera. 


à M. D. Mayer 


Réd. au kil. 


RATIONS DE JANVIER 
1° Pour le mois : 
PAIN. — E 125 gr, J 250 gr. J3 
Sms gr: 32 MC V SO Re (A 
et passent dans la catégorie 
unique M). 
RIZ. — E, 100 gr. M. Max 
MATIERES GRASSES. e. est rentri 


M. Max 


SUCCEDANES DE CAFE. — MC : 
150 gr: J2, J3, V : 150 gr. (ou 
250 gr. de « petits déjeuners »). 
SUCRE, — E. 1.250 gr: J1, 625: J2, 
500: 33, 750; M, C, V, 500 (dès 
fin décembre avec coupon 1 de 


Dépa: x 
le, Le. nôtre 
Pit travailler ses, mazil- 
= Ville de Hongrie. 
Trois quarts de sept 
Pami. Sera duche. — T Siod, 
Bom d'une princesse qui fut G6capi 
fée. Bipède Qui, devint quadrupède. — 
9. Ej Cardi 


AU I 


tion, de 9 à 18 h. tous les 

sauf dim. et lundi, 31 déc. et ler 

larini du Jer janvier 1945, re- | |a etë é hier 7 
i jer À 

EI E eA priorité. qu'on eroit 


HALLS 


I ne faut toutefois pas s'atteaare à 


lutte dans ia capi- 


tale mette un terme à la crise . 
être question. pour fes Bı 
de poursuivre 


isur artion 


LES COURSES 


LE DIMANCHE A ENGHIEN 


M. A. Béri 


MEMENTO COURSES 


débuts prometteurs 


à l'attelage; ne restera pas sur Ce suc- 


RIMINI, a été l'objet d'une grose 
prise en finale. N'a pas 
la supériorité du vainqueur Rivoli, Fe- 
ra beaucoup mieux avant longtemps. 


insisté devant 


Résultats de la réunion 
d’aujourd’hui 


Enghien 


PRIX D'ABBEVILLE 
1. Toulon II (E. Marie) (102) 


G u 
P. 15 


2. Toison d'Or (Roussel) (101) P. 11 
1° 34" 4/10. — 5 part. 


PRIX DE SILLE-LE-GUILLAUME 


ŒUFS. des les E 2, T. C. V. 1. Tabarin (Gayet) (204) G. 53 
2 pour les J1 J2, J3. au fur et à MELT E anA PE 
DO EA T aiim. Réd. au kil.: yi 8/10. — 5 part. 

n er 

D Ts, EE 
Inscriptions Des miliciens attaquent 
l'an 28 décemi ? pes. ° 
Ars = Pode.  ||un poste militaire pour 


délivrer des Allemands 


Hymans 
é à Paris 


8-0. . président de la délé- 
de supplément pour les travail- | | gation Bee. e de 
3 Faviation civile qui s'est tenue à Chi- | Mic 


cago, est rentré à Paris mé de 
ia plupart des membres de la ddi 


SEMAINE 
NATIONAL 


L'ABSEN 


Conférence 


€ 


DU 24 DECEMBRE 
JANVIER 


ÉTOILE “Se 


Lundi 14.30, 17, 20.15 - Mar. 15, 20.15 


MISTINGU 


dans « PARIS REVIENT » 


CABARETS 


s^ : 
A r DO Lee 
es M D-H 
Ve 
d'art. Meubles anc. et 
SALLE hes Tapis. Me D-H. Baudoin 


194.759 exemplaires 


spectacle 
FOLLIES-COCKTAIL 


LeVERSAILLES 


e 3, PLACE DE RENNES 


6e REOUVERTURE 


Tous les soirs, sauf mardi 


Se meurs: Orchestre Roland DORSA’ 


Matinées samedi et dimanche 


tion. 
léga! E? 


n 


Les pourparlers entre les forces de la Résistance grecque et le géné- 
prendre la forme d'une conférence à laquelle par- 
ticiperaient tous les chefs des partis politiques grecs. 
Quant à la question de Ia Régence rm- -z SA 
utorités! me tagnes. 
RE les a: : agale moment, quelque peul 
La situation militaire 


Des parachutistes britanniques ont) 


de la crise sur le terrain des 


négocia- 
tions, le*seul d'ailleurs où elle puisse 


être effectivement résolue. 
Radio-Athènes 
fonctionne 


matinée ses émissions. 


Par ailleurs. un journal de l'E A M. 

annonce que les ÉL.AS. ont décidé 

de guerre 

tout soldat anglais prisonnier qui aura 
été convaincu d'avoir bombardé ou mi 


de juger comme criminel 


trallié la population civile. 


y ” son jockey s'est trouvée 
desorientée dès le Cr taidis que Tadelios et Faut vemmrannt Le come 
mandement Le poulain de derniers tournants, 
aient seul en téte Talmud, que Théocrite suivait à l'arrivée, après avoir faii 


, Gu cours de la réunion, les brillants débuts à l'attelage 
de Sois-Disant et les faciles victoires de Tarare et de Rivoli, 


ère faiblissait aur 


PRIX DE SUCY 


1. Roméo II (Pellmolo) (311) G. 274 
bonne seconde, a été dis- Rey- À à 
Mn h allures irrégulières. A be. |2 Routaines (Choisselet) (317 A 2 » 


SA BOURBONNAISE, très mal par- 
est venue finir comme un bolide 
beaucoup trop tard. Pouliche de classe|1. Spa (Perlbarg) (402). 
à reprendre dans les meilleurs lots. 


2."sim À Dehsegher) (401) 
(Réd. au km. : 1 26" 8/10: 


PRIX ARISTIDE-HEMARD 


TAMERLAN, n'a pas fait sa course. |1. Profane (Sourroubille) (510)G. L 


j 
blessé un in 
AE 


de Satin ; 20 h.. Asmodée 
Odéon, 14 h. 30,'Le Bouri 
homme ; 19 h. 30, La 


Ge fille t. simple. 


Passons la 


Lanery, 1 
Mathurin, 
Michel, 1: 


Morad: 


Œuvre. 20 h 


Palace, 15-20 
Palais-Roy: 
Pigalle, 15 
Pte-8t-Martis 
Potinière, 15 
Renaissance, 


Trois 


2 Anes, 
Lune-Rousse, 1430-17-20 b. 
Œil de Paris, 15.30-17.15-20. 


MUSIC-HALLS 


A.B.C., 14-17.15-20 h., Mireille, Pills Tabet. 
Régnier, Berry. 

, 20 h. 15, Pierre Dac. 

C. Montparn., 14-17-20.30, Dassary, Bravo. 


Aihambı 
Bobine, 15 h.. 


14-17.15-20 h., 


THEATRES 


Le MARDI 26 à 20 h. 30 
Le THEATRE DE L'ŒUVRI 


EME APOLLO 


Aujourd'hui Mat. 15 h. 


Th. St-GEORGES. 
supplémentaires grand su 


UN HOMME 


d'Armand Salacrou 


ATHENEE 
Les amants 


de NOEL COWARD 


Ce soir, mardi, 
soir : 20 h 30 


LE FRANÇAIS 


Tirage de la semaine : LT + at 
201.340 exemplaires RCE NE JE E 7 Ts LUPINO LANE 


y suffirait a peine. 


La radio d'Athènes a repris dans la 


la Gestapo Gare! 
condamné à mort, a été pt 


E 
taire 


M" ANTOINETTE 


Représentations 


OMME LES AUTRES 


Jundi 1er janv. 
aujourd. 25, sam. 30, Ju 


terribles 


[La belle Aventure 


LES ÉVÉNEMENTS DE GRÈCE |Les combattants 


Les intentions 
britanniques : 


Dégager Athènes, puis négocier avec les E.L.A. 


ATHENES, 25 décembre, — Toute espérance de trève de Noël dans 
la capitale hellénique doit être maintenant abandonnée. Il est peu pro- 
en effet, que la réponse britannique à la note de l'ELAS. soit 


veulent sentir 


entre eux 


s| et l'arrière 


que nous sommes morts ! Ce n'est pas 
de la littérature, ce sont des chiffres. 


i 
| 
} 


i2 


38. 
|. Bénazet; 12 B. 40, 
ondes: 18 b., 


Casino de Paris, 15-20 h. 
Château-d'Esu. 20 h. 30, 


‘Pinson, Revue 


Mimi music-hall. 
Petit-Casino, ‘1430-17-20 h. 30, Music-haïl, 
a Joie renait, 


Tabarin, 21 h., La 
CIRQUES 


'Hiver, 14,30-17.30-20.30, Cirque. 
(3572922000, Caro, Lis: 


Balzac. Le Bossu. 


Biarrits, Ma femme est une sorcière 
Bo: de 


Cami o 
César, The lambeth walk (v.o. 244) 
Cinésran, Elle et Lui. 


resse, Une femme de trop. 


.[Ctub des Vedettes, Je suis un criminel. 


Colisée, La Ruée vers l'or. 


Courcelles, Règne de la joie (Œ. Powell). 
Delami 


re, Ben-Hur. 
Elys.-Cinéma, Piste des Mohawks (v. o. 
Ermitage, M>* et son cloch. (v.0. st £). 


` [Moul.-Rouge, Toura déesse de jung. attr. 
1a Marine. 
45, J.-B. le M.-Almé. 


Nopoléen, Le Capitaine 


Florence est folle. attract 
Un Jour aux courses (yo. stf). 


. [Rex 
. Royal 


Sels, Le Bossu. 
Bcortians La e temme de 


Barbe Bleue. 
St Bertrand, Comp. de la Nouba (v. 0.). 


Au CIRQUE D'HIVER 
Les 4 gdes vedettes du rire Eas 


ALEX et ZAVATA Li 
MAÏSS et BEBY $ 


dater son oi peer ne ini De 


Matinées, soirées tous les jours 


arry 


SEMAINE DE L'ABSENT 


Manifestations du 21 décembre : 


THEATRE SAINT - GEORGES. — 


M. Mario Aliery. de l'O) 
tuel des places. 


Manifestations du 29 décembre : 
EGLISE DE LA MADELEINE. 


Pasdeloup, ours 
vier, de l'Opéra. Allocution 


l'Abbé Rodhain, suméni 
pi 


un lien d’affection 


Séra-com! 
SAR 10. Eniestr féminine: 


cmercHe_GErTA| À quoi bon savoir boxer? 


1|Mme de TURENNE, 6, rue de Long- 
Neuilly-sur-Seine, demande nou- 
lles de Mie Gerta, de Thionville. 


spectacles | 


En plein jazz. 
Area. 
Etoile, 14-17-20.15, Mistinguett, Paris Rev, 


vie 
ra. Prix habi- 


Te 


JEKK 


à Î 


Le 35 match France-Belgi- 

que, que l'équipe de France 

remporta hier. par 3 buts à 1. 

sur la formation nationale de 

Belgique. devant 30.000 specta. 

teurs, au Pare des Princes, ne 
pas 


Les équipes 


Le « onze » français valut 
plus ses individualités que 
Par son jeu d'ensemble. 

Bi. ne Panier les « Ked 
ae Gule 
in et sans Clag 


taque de préri 
sion des centres de Hiltl, Vac- 
tion d'un Bigot maitre du 
terrain, Vaisance d'un Bas- 
tien ét les poussées-éclairs 
d'Aston avaient grande allure. 
On nous avait dit — et nous 
peen ai i joueur 
iges allaient opposer à la 
supériorité des nôtres une vi- 
tesse d'action et de course 
irait. IL n'en 


En me levant de ma chaise, 


je Mas- 
trantuano, i le taquinait d'un 
gauche qui arrivait see au 


Ti 


Gene Tunney a été nommé assis- 
tant du viceamiral Randali 


former mon 


pe. » 
nous dit M. GALEY 


nier ne venait-il pas de lui 
faire un don précieux: celui 


Demandes d'emploi 20 fr. 


Désarcoeur - négociateur - rE 
acteur (droit), chere. sit. tmt. 
{gurpis où demi-Journée. Ecrire 
HAVAS, 211.300, 17, 
Messe sinistré, dem, garde pro 
priété bani. prov. même noo 
payée. Boa.réf. Écr. Publicité, 36 
fer, r. Tour-d'Auvergne. qui trans, 


p 


A PR A h 77 f : 
LE Lou ý GA hanna 


BON NOEL... POUR QUELQUES-UNS 


La France avait gagné un 
match qu'elle ne pouvait pas 
perdre en jouant sérieusement, 
mais ses représentants n'ont 
pas. à beauconp près, fourni 
le match dont ils étaient ca- 
pables hier. 

La leçon puisse-t-elle leur 
servir | 


COMMENT ILS ONT JOUÉ 


Après un quart d'heure de 
jens le rindist welai pas 
douteux. On sait qu'il faillit 
étre mis en doute, mais ce ne 
A a du fait des joueurs 


LES JOUEURS 


Dambach. — Match bonoête 
N'eut pas beaucoup de sbots 
véritables A arrêter, Sans doute 
gêné par le froid, laissa échap- 
per le ballon à plusieurs reprises. 
Doit pliquer A soigner son 


souvent puis 


sammest, mals toujours avec 
netteté. reuses ` inter. 
ventions et de bons 


arrêts sur l'homme, 


mais parut 
ide et compassé lo: k 


i était 


ini 


comme challenger d'As- 
sane Diouf pour le titre de 


champion de France des 
mi-lourds. 
Renet fut dernièrement 


battu par Buttin, mais ce- 
lui-ei peut être désormai: 
considéré comme poi 
lourd. Ne doit-il pas affron 
ter Olck dans un avenir pro- 
chain ? 


sonnellement. 
but marqué contre sop Camp. 
Pironti, — A déçu et ne jus- 
tifia pas sa sélection. Exagéra 
le jeu de tête, marqua de mau- 
vaise façon ot se montra très 
imprécis dans ses passes 
iti. — Joua son rôle d'allier 
en finesse et avec une rere pré- 
cision, mais, comme on s'y atten- 
dait, ‘ne brilla pas par l'inter- 
vention sur l'adversaire. 


Aston. — Ne fut que rarement 
lui-même au cours de la partie. 
Jona en dilettante et nous avait 
habitués à mieux en match Inter- 


national, 
Simonyi. — Fit une très bonoe 


ses 1.000 coups de 


adversaires d'un jour. 
Ji est vrai que tout est 


Le « cas Mastr: 


L'école 


J.-J. Lamboley, encore... 


Peu d'enthousiasme, hier au 
VéY d'Hiv sous une verrière 


a le se 
pagna jen: 

or somme E oosist. Genia 
devait être son, pius redouta- 
ble adversaire, hélas ! le V 


ardeur et 

fut Guillier qui inquiéta 

pus, le Tourengeeu, Idée 
meilleur des routiers. 


Grauss-Prat ont triomphé de 


zaie? 


R 


Henri FAUCHEUX 
gagne à Franconville... 


. Henri Faucheur (JPS), les 
e 45; 2 Fanvel 
5. Ramou- 


Sremodactrio, Fem. 25-35 a. ay. 
service secré- 


notion comptal 


Montrouge (400 m. 


intennu P. U 
Pantin et a 


Offres d'emploi 80 fr. 


Tie. Beera Din © 
Tia 184.av. Italie, Gob.7 


Des mage 55-45 ans, pie coit, 
5 ba, 30 km. Paris, vie fam. 

part. bên. Ec.Duport, 23,bð Soult 

pour contrôle entretien pare 
gons réservoirs, Sociéi 

duits Chimiques rech. 

construction repar., Se 

Persongel, 143, bd 

dom. fac. sur mach, à c. 
CONFORT. _81.r.Cailiour,Clieby 

Hecverche secrétaire de ebef de 
service, bonne sténo-dact. Ee. 
rer r._ Tournefort 


D" dem. Jeune garçon de bureas 
p, courses et travaux divers. 

SLC.M., 2, rue Pépinière, Paris. 

Demsndoss bonnes MECANICIEN- 
NES vêtements de travail 


atelier. Rtablissem, R. POUSSIN, 
127. av. Ledru-Rollin, Paris-Xle, 


Autos, motos, vélos 120 fr. 
Ade Rosengart dep. 1998, Du 
ziez, 66.av.E.-Zola. Vau 83-30. 
AS. tous véhicules dieetr LAE, 
20. r, Castagnary. Van. 35-00. 
Eei acbeteor camion 4 à 8 ton 
Des, Faire offre à M. GII- 
BERT. 64, me La Bottie. Paris 
Suis acheteur dune voiture re 
cenie. Dr. Paseal, Lit, 87-05. 
Yeras chassis camiooneites Ci- 
trošo. preus neufs. Gré. 24-18. 
Drercbe Citroša CS ou Mona siz. 
Faire off. le matin. Vau-35-00, 


Rocerchons pour achat voiture 


touriste conduite intérieure, 4 


LE, Tue" ao Pres Pacis: 


brassard en rejoignant Ri- 
chard-Landrieux. En omnium, 
une manche par élimination 
n'est pas très indiquée. Pour- 
quoi m'avoir pas fait disputer 
un kilomètre à l'américaine ? 
Pousse-Delvoye, bien que bat- 
tus, n'ont pas rité. 

| Surbatis, rapide et malin, a 
| l'individuelle animée 


ron avec -Rioland qui 
doublèrent en leur compagnie 
Dans la Médaille deux vic- 


foires du C. S. Olympi 
B: qui vient d'Angers 
en finale et D'Angélo dans la 
consolation. 


Paris n'a pas, hier, à Vin- 
cross de 
le pensait générale- 
ment. Ses suivants sont An- 


Le vainqueur du Cross 
de Noël, Paris, a 19 ans. 
C'est ia seconde fois 
qu'il court en senior et 
qu’il gagne cette saison. 

Paris rencontrera Pu- 
= À Messner le 28 

vi 


Vincennes. 
l'empécha de mener sa cour- 
le désirait. 


Le “cas Mastran 


aucune comparais. 
imi 


ouérent que notre technique leur 
à ce qu'ils attendaient 


première mi-temps, 


N'eut pas de 
ts. Soufteit 
carence de 
ses intérieurs, Par contre, exê 
cuta avec brio des déplacements 
de jeu très judicieux. 

Baratte, — Mangua d'activité. 
Démontra, cependant, Dar instants 


3 buts La FRANCE a battu la BELGIQUE 
Ÿ 


e ° e 
maris m a pas CoOonyvairincui © 


awi connaissa 
mais sans 
“'Amaudeau. — Bon techaicien, 


“LA VICTOIRE 


DES FRANÇAIS 


FUT LARGEMENT MÉRITÉE ” 


Calme, posé et discutant sans 
amertume, le brun et frisé An 
versois Van Alphen, demi gau- 
che et capitaine de la forma- 
tion belge. nous a dit 

— Supérieure en technique 
et en tactique, et à notre gran- 


CALME AU PARC, TEMPÊTE AU ROND-POINT 


LL] 


poing et les jug 


ce trop calme 
au France- 


p 
ette fois de sa 


le leurs 


relatif. 


des juges 


Des partisans de Marcel escaladaient le ris 
e, 


foule faisait chorus, 


René 


Notre 
Mellix a eu son petit Noël : 
une petite fille qui répondra. 
lus tard, au prénom de Noële. 
los félicitations. 


collaborateur 


TOULOUSE. — La Ligue 
Française de Rugby à 13, réu- 
nie à Toulouse, sous la prési- 
dence de M. Laborde, a décidé 
que les quatre premiers clubs 
du Championnat de France 


Paris, meilleur trotteur à Vincennes 


Annebicque secoua et dis- 
loqua le peloton par le train 
qu'il imposa. Mais Annebicque 
n'a aucune vitesse finale. Cet 
athlète réalisera des perfor- 
mances ezcelentes, mais ne 
gagnera jamais de courses. 


I.R P. 


Le Parisien Pouzieux 
vainqueur à Nice 


NICE. — Le Cross de la 
Presse a connu ce matin un 
beau succès. 

Seniors : hors classement : 
1, Pouzieux (Metropolitan- 
. les 5 kilomètres en 
à 5/10; ler Battaglia (A. 
S. Monaco), 17 25 
cario (A-S. ‘Monaco 
glaris (Cagnes); 4. 
(Cannet) : 5. Ospite 


TT), etc. 
: 1. Frojet (N.UC.) 
4 


Canella 
(A SP. 


Juniors 
les 3 kilomètres en 1 ; 
2. Courbon (St-Raphaël) ; 3 
Peirone (Cagnes), etc. 


Locaux commerex 120 fr. 


Site cherche 
ment 3 à 5 pièces. Rie. 49-46. 


(reent rech. joen! remise maté 
riel travaux publies et z 
MACHETTO. IT, 3 
Aifor 


e. 
e: 


Té. È 


Ech.appt 3 p.19.1.2.000 e. 1 p.r. 


dch. p. entrepôt. Labsi- 15 Marin 


Fonds commerce 


fecherchons terralo 2.000 m3. 

comprenant 2.000 m2 couverts 
p. Farages, gros matériel automo- 
bile, de préférence 12. 


15 k, Magn. propr. moderne. ball 
s. Am. sal. arabe, jet eau, fumoir, 
bain, ch. cent, €.. g.. é 


Opéra. Op6.08-25 
120 fr. 

Pa opi tm. angl. p. aile 100 
AREL Gr rapport. 1308005 
MAREL Sirop 0p. 03.28 


'angie, b, 


BAR act T 
1 


Ball, 43, r. Richer. Pro.04-83 
frigidaire amêr. 


Roger 
71 


Gered. mach, à écr. mod. b. 
F. ott. 


Sté G4 Ga 


cintre godets. 
PA St-Martin 


Free rte 
52. Chandail grosse laine, Ms- 
zars, 2, x, des Apennics, e 


A Toulouse, les XIH décident. 


de surprise plus rapide que la 
nôtre, l'équipe de France ne 
| pouvait pas ne pas vaincre, Sa 

victoire fut largement méri- 
tée. ependant je regrette 
beaucoup qu'au moment où 
nous enfoncions les lignes des 


La recette s' 
à 1 million O1 fre 
ce qui représente 24.095 
entrées. Le record n'est 
donc pas battu. 


Français, Aston, par un coup 
de chance, ait réussi le trol- 
sième but pour son camp. Ce 
point. au moment où nous 
n'étions menés que par 2 buts 
à 1. fut pour nous comme un 
coup de massue. 

Et Van Alphen termina en 
disant 

— Le meilleur joueur fran- 


çais et le plus brillant footbal- 
jeur du match fut le demi 
droit Bigot. 


« J'attendais mieux de 
l'Equipe de France » 

C’est Pavi 
de M. Gaston Barreau 


— Le « onze » français a 
gagné, c'est tant mieux, 
a dit le sélectionneur fédi 
car il a expo: 
supériorité sur 
belge. Mais ce 
et joua un match moyen sans 
plus. J'ai été déçu par le jeu 
de certains de nos équipiers 
qui certainement ont joué aue 

‘sous de leur valeur 


Lucien GAMBLIN, 


Les Girondins % 
se sont inclinés 
devant le Red Star 


Joué à Saint-Ouen, sur un 
terrain gelé, le match n'oftre 
qu'un intérêt moyen. 

Le jeu est le plus souvent à 
avantage des Girondins, Après 
15 minutes, Planté, utilisant au 


‘de lui, et Bordeaux comp- 
te un point 

Le Red Star se reprend et 
marque à son tour par Garnier. 

À la mi-temps : 1 but à 1. 

Après la reprise, 
Star conduit le plu 
le jeu et ma 
d'abord, et i 
Puis Arnaudeau, bien 
shoote sur la barre, 


Rolland 
reprend mais envoie au-dessus. 


Arnaudeau dribble vers la 
droite et centre à Troisième, 
qui marque de très prés. 
Mais Simonyi bat à nouveau 
Barella 
Finalement, Red Star bat Gi- 
rondins, par 4 à 2. 


r PRET 
Pas d’homogénéit 
Dans l'équipe de Guyenne 
qui jouera la Côte Basque 
Béarn en Coupe nationale de 
rugby. Bonnet, d'Agen, a été 
désigné comme arrière; Bor- 
des, Loustalot. Geneste et B 
ladié comme trois quarts ; 
Martens et Combes eomme 
demis. Les trois-quarts et Jes 
demis appartiennent à six clubs 
différents. 


| actuel seraient qualifiés pour 
| les quarts de finale. Une se- 
conde éprouve, groupant tous 
les autres clubs en deux pou- 
les, devait qualifier quatre 
nouvelles équipes. Les huit 
clubs élus seront alors dispen- 
sés des seizièmes de finale de 
la Coupe de France 

La Ligue, d'autre part, a 
décidé, pour diverses raisons, 
d'éliminer l'équipe de Mont- 
pellier. 


Incidents à Albi où 


le terrain est envahi 


ALBI— Six minutes a 
fin, alors que Lézignan 

par 3 à 2, le terrain albigeois 
fut envahi et l'arbitre, M, Co- 
lomine, dut rentrer au vestiaire 
sous les huées de la foule, pros 
tégé par des gendarmes. 

La foule lui reprochait d'a- 
voir accordé un essai à Lézi= 
gnan après que Lopez eut in- 
tercepté le ballon avec un hors 
jeu fingrant de plus de 10 m 
tres. C'est alors que les specta- 
teurs envahirent le terrain 


Carcassonne totalise 
TOULOUSE. — Carcassonne 
a écrasé l'Entente Toulouse 
Olymplque-Stadoceste Toulou- 
| sain par 47 à 0 après une partie 
de jeu ouvert dans laquelle se 
signalèrent surtout Llary et 
Puig-Aubert niir 
Toulouse était privé de Vi- 


gnal et de Teychenné, remplac 
par Bergé. pee 


A r.6 tr, bon état don 
| Berang 


à 
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